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procdé 6-qui p 'metrqi. 'faire,
avec l'amidon, "de mais *un, savon

at.meilleur -savon de

Le .froi4, intense qui -a sévi, re-,

-fli -peu-près-coimplètement-
la récolte d'oranges de Valence.

Un1lm~, pgiit-il, à décou-
vertquel'o pourrait faire duý

be'. rre avcl ait de la noix- de
c<oo. tjxe non- -Alleiiiaude au-

mh e tris1"upr mille :kl.
m~es "de é 'LuurreXT paânnée

PeOndanlt 'le; mois.ide Janvier on
"fait' la- récolte :aiu Chili -,dans .lâ

Répbliue i'gLtiP a., Nouvel

Oro 1 hain. esera letour, de! ltInd4,f
1dlçie éridionale et -de la

*Hà'uteEgypte.

<1l,~b ig~~o4uawto abou*0

ri'~M oids, Monarque, 1iS 'rus
*de la*Montaiiïe, .où ils pourront ie
îr ùerrý les: attelages, etc"., d

ls otbesoin, d'excellente qualité
et d'un -travail supérieur.

Nous présentons ànolcer
un reiède. qui est entrain de d'-
yenir très popWaieparcu'ilebt
réellement emlcatce,. et que tousè lés
épiciers et niaIchandé g:énéraux
* devraient 'teulénir e» stock, c''et ýe
sirop. de thérébenthine du Dr. La-
vélette. Le Dr lAviolette s'elit ad~
qpie une brillante réputation com-
me:chimiste. et,. ayant. &agidoon
le.commerce-,de .l I pharipecie, ne

s'ocup pus déormais 4ue de la
fabicaionet de la - ente -de son

,j.Les plus forts mangeurs de
'vaide sont les citoyens des Etats-
Unlà,qui. en consommenlt eti moy-k,
>pgte 17§ livres par tête, par annê...

une ý,moyenne de 110 -livrées par.
'aunée. Les. Français en mangent à'

peuprè l~moiié'lle taliendsegles Autrichiens et les ytles o,co~e m$ ns.q e Français. Mais
ce sont 'dem donnépy de eaii-
cçiens.qui ne paràassent'pas avoir

'dýil, à ious croy ons ¶cue' le -&anà-
aiens'cô-oànm t 'bien en, moy-

Une entrepriL4è canadienne que
0nu~ sl01 naae laléir à nos

sement u coi 77,777:77,77 i~
59i~qz~cq,~e >~e~ce gros

et e~ 4t~i1 ~ le

Çpmi 'n ns lecteurs lé veront

sis'l-31 jauveý, 'pb-ar prenore

par 'cette'muaisonpo -'-"certainement
très JIg4o'e:e '~ntmp
que. trY p-ratique et -peut seule
donnq Qeuosl~t Mts. _

le: p~nniq et,, qcnpêè qcç?er
l~aet:: Vilues alp. m~hn-

dsea le 9Ô ap soi*r les livres 40.-nt
fermesa le 31 amatin, touit' étant
prépgr , les çat.s prête, ',cr n?à

quàpser on revue les msýrchan-
dises àntr -les quantités, - -ý s

uu u,ý 10-1 uoçfWu1, UBt entre.
Le. 1ndejùîiain'on, ent ý u£vir'ies
portes' et -Contintuizr'à"endarý, mnais-
on a la position exacte, 'à"uno. litre
de sucera,, à, '1 "citî.. '*près, ýd l' la

'Nous ,rôyons -que si cette me-
tholde était. aoptée par les autres
maisons, cela Ùne nuirait en rien -à

Nos lectgprs :trouveront aux
scierie'üe M. Bradshaw rue du

morceaux etmoulures on bois- durs
et. on bis aMoui de tout genre.

.. :. Bradsha6. tientaussi. on. clos
un assortiment cqm»plet. et conçi
dérgble edi -, hQi, de construction,
Plèe m4Ie) o>ante eto. Il a aussi
une- inenufaç ~~ 0,biesdèn
bàl4ge'" qui. se, rèçqmimende .$u
cobmmerce-' d" gros eÀý t. d6 'détail
ainsi qu'à ii4ûütrié par la 4ualité
et le bon marché de .àes produits.

La fabrique de fromnage du vil-
lage dé gt-Didace, comté de Mas-.
kinongé, ptüblio 'l'état 'suivant de
ses opéiatîins'pehdant la dernière
année.''

"Ttldu lait, 382,885 lbo;,fro-
mage, 40,453 Ibs. '-Moyenne do li-
vre dé% lait pour une livre de fro-
mae, .9.4-11l0.

T e ventes ont rapporté un mon.-
tant .de 483,897.28; ,pero.gtage,

QUARTIER ST LOUIS

Nous apprenons 'à le dernière'
minute'-qu'un Aertain.nombre d'ë.
lecteurW, quMwartiex etIii Ï'9.idé'.

eiir et rendra /ec auqur
tler s'il ýst élu -Mo

*-lta "seuite 'de trois années de
mauvaises récoltes dans nos camn
-pagnes, de trois anné6es3 o. leprix
des- ais malgré la dieptte, au été
.bas f. la.suite delI. mrise en-vigueur
du tarif McK.inley qui a ruiné
notreComeDrce 1. xnortatioù de

Qi tfermé le- *seul mnarché, d'un
,(es plus importants de'nos pro-

disricoles, il est assez étrapg
quune banque canadienne, dont le
cercle des opraieins nie s'étepd' pà4
à cinquante livres au-delà des
limites de la province de Québec
lait nu -réaliser Il D. c. net de béité-
fice-sur son capital.

Nous avouons très franchement
ýque nous ne nous attendions pas>,à
ce résultat et que,,on comparant ào
chiffres du --bilan de cette 'anné
avec ceux de l'année dernière, et
on constatant 'qu'ils éaient en
somme, à .peu - rès identqups,'
nous avons, tout d'abord é t6. portés
à craindre que l'augmentation do
87 ,.ff dans les bénéfices nets né

utdue à une plus grande libéralitéýefn *' Ietiùiatîon des:ý valeurs et
des vruuvu lu i AAqIu u'. Ia,
litige.

Cependant, on consultant les?
chiffres donnés' -pour ces comnptes
dans les, doux derniers -bilans, op:
constate que, cette année, la ban4
que y a moins de capitale immo-
bilisé. En voici d'ailleurs le détail-,

Billets- on souf-
'rante ....

Créanciers cii li-
quidation ....

Hypothèques..
Immeubles ....
Actions dé banque

1889 18MO

$1,901.91 s 1.540.42

57,982.37
69,773.82
5,260.00

58,443.99
23.400.00

maobilier, etc.. 64 997.83 -17,729.25.

Totaux .... $k89,911.93 $154J,637.9
Il n'y a d'augmentation, comme

on le voit que sur. le chapitre des
immeubles; une partie des créan-
ýcèâ hýypothéçaires et' des créances
on liquidation. aty4nt eté. irààfrr-,
mée .en7 actifim oblepr'.
oblat; fa#~ par Ia..bai'qùe, au d6cre(',
des prc4wiétés deï. débiteurs. 11'En 1889, il y'*avait au titre" C-1,
tions -de banque. etc", un cerý.ii'
nombre" d'actions .do la ben'qne,.
ggdé,s om gai nt* de rn

eoxpùà4'ea &âd6élcia1i*' '

Il est donc évident qüe l'augmien-
tation des bénéfices* exii4e r4pl.le-
ment et' lé1gitimeme'nt, .et. k'"1
'enté, on..eut en trouveêrunoox-
.Picatîon naturelle dans les lhi tes
mômes du bilan.

Les capitaux à la disposition de
la banque ont été plus considéra-
bleu en 1890 qu'en 1889 ; .Ie dépota
du .pub.ic,.en effet,.accusent .tdn
augmentation de' *120,000e*. ; iî1
la principale cauise, c'est 'l"a emoiN
tation des. taux' des , rêts,' ',de.
mandé. La banque dl ochelaga, a -
touj-ours ou soin de gàrder sous la
main une partie de ses -ôap*iiaux

éventualité. Seulement, Ea. lieu de-
les garder dans ses coffre'ê- O-in
certai.nes. ùïstitutions 'que ,o'us
'pourrions nommer, elle .'lès pl'a.e
oen prête à demande, sut garait
d 'actions de ompagnaies, en' tyant
soin de se garder une marie- ko 15
à 20D.c. Lursque l'ariiidte'est
abondant, ces -prêts- ne rapportent
clu. 3 à 4 P. o., mais pendant -une
'grande partie du dernier -exercice
ils-ont pu êétre faità à 6 et -même à
6 p. c. Or comke' -la ba'nqWea. ou
on moyenne près- de 84.00000 prê-
tfées de la sorte, ue différenice de
2, p. c. dans le taux de l'intérêt re-
présente une différèricé e880
dans les bénéfices. '

*? Le rapport des directeurs et le

Luajrlnt éloqu ian'nt 1.pouï- 'ux-
'mêmes et pourrâiienl -'idu di ùe-

ê~dé tout: 'utréi commiérntà re;
ÛioPs nous contenterons par cd-onsé-
quont' d'indiquer scictmn
les'points saillants de cet' ex-poeé.
D'abord, le fonds dé réserve; porté
àâ160,O0sô-it 221pc du;' capital.
M. St-'Char es a. exprimë beidésir
'de voir ce fonds portê à $200,00
'avant d'a-ug mentor à 7 p'Ile di-
vidende habituel de 6 pc. .si au-
cun accident ne dérange ses cal-'
culs, il espère, a1 t-il dit, -y arriver
dans un an on (leux.

Les dépots p~ortent intérêt ont
augimenté deputs l'année dernière
'de 8180,000. Il '.estf'p1robablé- que
'létablissement' d'un 'dép*aiteràent
d'épargnes n'est pas' 1-étta 8or à

d'attireir lés idis ê'pit ux 'n'est
pa é14dsjn4 par lés"Îi u1sýpniÀan-


